


Lieux de sépulture des premiers ministres de la Saskatchewan
Les photos qui figurent sur le plat recto (de gauche à droite) ont été gracieusement fournies  
par le Conseil des archives publiques de la Saskatchewan (SAB) (Saskatchewan Archives Board) :

Thomas Walter Scott : SAB, R-A2470
William Melville Martin : SAB, R-B4621
Charles Avery Dunning : SAB, R-A631(1)
James Garfield Gardiner : SAB, R-A632(2)
James Thomas Milton Anderson : SAB, R-A629(1)
William John Patterson : SAB, R-A2670
Thomas Clement Douglas : Collection du West’s Studio
    SAB R-WS13228(1)
Woodrow Stanley Lloyd : SAB, R-A22815
Wilbert Ross Thatcher : SAB, R-A8359

Sauf indication contraire, toutes les photos qui figurent dans le corps du texte 
ont été gracieusement fournies par la Direction des ressources patrimoniales 
(Heritage Resources Branch) du ministère de la Culture, de la Jeunesse et des Loisirs de la Saskatchewan.

Pour obtenir des exemplaires additionnels de la présente brochure ou 
pour des renseignements complémentaires sur les lieux de sépulture 
des premiers ministres de la Saskatchewan, veuillez vous adresser à l’adresse suivante :

Direction des ressources patrimoniales / Heritage Resources Branch
Ministère de la Culture, de la Jeunesse et des Loisirs de la Saskatchewan
1919, Saskatchewan Drive, 9e étage
Regina (Saskatchewan)  S4P 4H2
www.cyr.gov.sk.ca

© Gouvernement de la Saskatchewan, novembre 2006



MESSAGE DU LIEUTENANT-GOUVERNEUR

Au cours de la campagne électorale de 1905, T. Walter Scott a promis  
[TRADUCTION]: « la paix, le progrès et la prospérité ».  Grâce à son leadership 
pragmatique et visionnaire, il a tenu sa promesse.  Malgré la maladie mentale dont 
il était atteint, il a mis en œuvre des politiques, une infrastructure gouvernementale 
et des institutions qui ont façonné l’avenir de la Saskatchewan.  Malheureusement, 
sa contribution remarquable à la vie de la province, tout comme sa pierre tombale, 
qui a été mal entretenue, est tombée dans l’oubli.  

T. Walter Scott a dit [TRADUCTION] : « Le Canada est un grand pays.  Il a besoin 
de grands hommes, qui voient grand. » Les idées et les réalisations des citoyens et 
des dirigeants de la Saskatchewan sont effectivement impressionnantes.  Tommy 
Douglas, l’un de nos premiers ministres les plus connus, a fait progresser les normes 
du travail, a développé le secteur coopératif, a modernisé la province grâce à la 
création de sociétés d’État et a jeté les bases du premier régime d’assurance-
maladie du Canada.

Tous les défunts premiers ministres de la Saskatchewan ont été des fonctionnaires dévoués, qui ont contribué à la 
création d’une province qui met en valeur la diversité, illustre le savoir-vivre, attache de l’importance à l’innovation 
et valorise le travail communautaire.  Grâce à eux, notre avenir est très prometteur.  Le programme lié aux lieux 
de sépulture des premiers ministres de la Saskatchewan honore leur mémoire et rend hommage à l’héritage 
extraordinaire qu’ils nous ont laissé.

Son Honneur l’honorable Gordon L. Barnhart, S.O.M., Ph. D.
Lieutenant-gouverneur de la Saskatchewan



MESSAGE DU PREMIER MINISTRE

La Saskatchewan est aujourd’hui une grande province, 
grâce aux efforts combinés de nos citoyens et de nos 
dirigeants. Tout au long de notre histoire, nous avons 
été servis par des premiers ministres qui non seulement 
se sont grandement préoccupés des intérêts de la 
Saskatchewan, mais qui se sont aussi montrés ingénieux, 
novateurs et dévoués.

Le projet relatif aux lieux de sépulture des premiers 
ministres de la Saskatchewan vise à mettre en valeur  
la dernière demeure de ces hommes qui ont assumé 
la plus haute charge élective de la province avec leur 

combinaison particulière de talent, de vision et de leadership. Chacun d’eux a contribué à 
faire de la Saskatchewan la province à laquelle nous rendons hommage aujourd’hui. 
 
Je crois que les personnes qui vivent actuellement ou qui ont déjà vécu en Saskatchewan, 
ainsi que tous ceux et celles qui s’intéressent à l’histoire de notre province, vont apprécier 
les profils présentés dans les pages qui suivent. Ces courtes notices biographiques 
témoignent de la vie des personnes et des périodes qui ont marqué l’histoire de notre 
province.  

Ces hommes ont façonné la Saskatchewan que nous connaissons et que nous aimons.  
En perpétuant le souvenir de leur dernière demeure, nous rendons hommage à ce qu’a 
été leur vie. 
 
Le premier ministre de la Saskatchewan,

Lorne Calvert

MESSAGE DU MINISTRE

La Saskatchewan a eu la chance d’être dirigée par des 
premiers ministres dynamiques et compétents, qui 
avaient une vision personnelle de notre province  
et de la place qu’elle occupait dans le monde. Leur 
engagement envers les services publics a influé 
sur l’orientation et sur le développement de la 
Saskatchewan. Il est très significatif que le projet visant 
à perpétuer le souvenir des lieux de sépulture des 
premiers ministres de la Saskatchewan ait été mis de 
l’avant au cours de la période consacrée à la planification 
des célébrations du centenaire de la province.  

Je tiens à souligner le travail de la Direction des 
ressources patrimoniales du ministère de la Culture, de la Jeunesse et des Loisirs  
ainsi que celui du Bureau du protocole et des distinctions honorifiques du ministère 
des Relations gouvernementales, qui ont assuré la coordination de ce projet. J’aimerais 
aussi remercier de leur appui le comité « La Saskatchewan se souvient » (Saskatchewan 
Remembers Committee) et la Fondation du patrimoine de la Saskatchewan (Saskatchewan 
Heritage Foundation).

La présente brochure est dédiée à neuf hommes qui, à titre de premiers ministres,  
ont guidé la population et orienté le développement de la Saskatchewan.  La mise  
en valeur du lieu de leur sépulture constitue un moyen symbolique de nous rappeler  
et de célébrer leur passage parmi nous, ainsi que de manifester l’appréciation et le 
respect que nous inspire leur contribution à cette province.

Le secrétaire provincial et
ministre de la Culture, de la Jeunesse et des Loisirs,

Glenn Hagel



LIEUX DE SÉPULTURE DES PREMIERS MINISTRES  
DE LA SASKATCHEWAN

Depuis sa création en 1905, la Saskatchewan a eu des premiers ministres
exceptionnels qui, à ce titre, ont façonné son développement et celui de 
ses institutions.  Nos premiers ministres ont mis de l’avant des solutions 
novatrices, souvent inédites, pour relever les défis sociaux et économiques 
particuliers auxquels la Saskatchewan faisait face. 

Sous leur direction, le gouvernement provincial a facilité l’incorporation 
des premières coopératives agricoles, a conçu des programmes sociaux 
novateurs et a contribué à l’élaboration de la Constitution.  Ces hommes, 
aux antécédents, aux idéaux, aux principes et au style différents, ont 
tous occupé une place importante dans l’histoire, non seulement de la 
Saskatchewan, mais aussi du Canada.  

Cabinet du premier ministre de la Saskatchewan
Le premier ministre est le chef du parti politique qui compte le plus grand 
nombre de représentants élus à l’Assemblée législative.  Après avoir été 
invité par le lieutenant-gouverneur à former le gouvernement provincial, 
le premier ministre choisit les ministres qui feront partie de son cabinet 
et leur confie des responsabilités.  Les politiques et les programmes 
gouvernementaux s’élaborent sous la direction du premier ministre, qui en 
établit les grandes orientations.  Il en va de même pour les décisions qui 
auront souvent un effet durable sur la nature et sur le développement de la 
province.

En plus de diriger le gouvernement provincial, le premier ministre est 
aussi le défenseur des intérêts de la province le plus visible au sein de 
la fédération canadienne.  Les premiers ministres de la Saskatchewan 

se sont battus pour que la province puisse gérer l’exploitation de ses 
ressources naturelles, ont milité pour que le gouvernement fédéral 
appuie les programmes sociaux et ont joué un rôle clé dans les 
négociations constitutionnelles du Canada.  En portant ces questions 
sur la scène nationale, ils ont grandement contribué à la croissance et au 
développement du Canada.

Reconnaissance des lieux de sépulture des premiers ministres 
de la Saskatchewan 
En 2005, le gouvernement de la Saskatchewan a lancé un programme 
visant à mettre en valeur les lieux de sépulture des premiers ministres 
de la province.  Dans le cadre de ce programme, en consultation avec le 
personnel des cimetières et les familles des défunts premiers ministres, 
les lieux de sépulture de tous les premiers ministres seront identifiés et 
entretenus dignement.  Une plaque de bronze sera disposée à proximité 
du lieu de sépulture de chacun des premiers ministres de la Saskatchewan 
et indiquera la durée de leur mandat.  La présente brochure a été produite 
dans le but de nous inciter à nous rappeler et à honorer le vécu et les 
réalisations des neuf premiers premiers ministres de la Saskatchewan.

Le programme relatif aux lieux de sépulture des premiers ministres de la 
province est administré par la Direction des ressources patrimoniales du 
ministère de la Culture, de la Jeunesse et des Loisirs de la Saskatchewan, en 
collaboration avec le Bureau du protocole et des distinctions honorifiques 
du ministère des Relations gouvernementales de la Saskatchewan.



T. Walter Scott  Parti libéral  5 septembre 1905  –  20 octobre 1916

William M. Martin  Parti libéral  20 octobre 1916  –  5 avril 1922

Charles A. Dunning  Parti libéral 5 avril 1922  –  26 février 1926

James G. Gardiner  Parti libéral 26 février 1926  –  9 septembre 1929

J.T.M. Anderson  Gouv. coopératif 9 septembre 1929  –  19 juillet 1934

James G. Gardiner  Parti libéral 19 juillet 1934  –  1er novembre 1935

William J. Patterson  Parti libéral  1er novembre 1935  –  10 juillet 1944

Thomas C. Douglas  CCF  10 juillet 1944  –  7 novembre 1961

Woodrow S. Lloyd  CCF/NPD  7 novembre 1961 –  22 mai 1964

W. Ross Thatcher  Parti libéral 22 mai 1964  –  30 juin 1971

DURÉE DU MANDAT



THOMAS WALTER SCOTT

PREMIER MINISTRE 1905-1916

Né le 27 octobre 1867, près de Strathroy, en Ontario

Décédé le 23 mars 1938, à Guelph, en Ontario

Cimetière Royal Oak, Victoria (Colombie-Britannique)

En tant que premier titulaire du poste de premier ministre de la 
Saskatchewan, T. Walter Scott a joué un rôle important dans la création de 
bon nombre d’institutions de la province.

Né le 27 octobre 1867, à proximité de Strathroy, en Ontario, T. Walter 
Scott s’est établi en Saskatchewan en 1886, dans le but d’y poursuivre sa 
carrière dans l’industrie des journaux.  En 1896, il avait déjà fait l’acquisition 
du Regina Leader et du Moose Jaw Times, qui lui ont donné une tribune pour 
se lancer en politique.  Il a été élu à la Chambre des communes en 1900 où, 
à titre de simple député du gouvernement de Wilfrid Laurier, il a influé sur 
l’élaboration des projets de loi sur l’autonomie, qui ont mené à la création 
des provinces de l’Alberta et de la Saskatchewan.

Le 5 septembre 1905, le lendemain de la cérémonie inaugurale de la 
province, le lieutenant-gouverneur A.E. Forget a nommé T. Walter Scott 
premier ministre par intérim et lui a demandé de former un gouvernement 
qui serait en fonction jusqu’à la tenue des premières élections générales.  
Après avoir gagné les premières élections provinciales, le 13 décembre 
1905, T. Walter Scott a continué de développer la province en consolidant 
le rôle de capitale provinciale qu’assumait la ville de Regina; il a 
personnellement supervisé les travaux de construction du Palais législatif et 
la création de l’Université de la Saskatchewan, à Saskatoon.

À titre de premier ministre, T. Walter Scott a favorisé le maintien de 
relations étroites entre le gouvernement et le groupe de pression le 
plus puissant de la province, la Saskatchewan Grain Growers’ Association 

(Association des producteurs de céréales de la Saskatchewan).  Il a nommé 
des leaders influents du secteur agricole au cabinet et a réglé de 
nombreux enjeux importants pour l’Association, notamment les prêts du 
gouvernement, consentis pour la création de la Saskatchewan Co-operative 
Elevator Company et l’aide gouvernementale pour les circuits téléphoniques 
locaux.  

T. Walter Scott a aussi appuyé de nombreuses causes entraînant une 
réforme sociale.  En 1915, il a présenté le projet de loi sur la prohibition 
partielle, qui limitait la vente d’alcool aux points de vente exploités par 
l’État.  T. Walter Scott croyait fermement au mouvement suffragiste; son 
gouvernement a aussi émancipé les femmes en 1916, faisant ainsi de la 
Saskatchewan l’une des premières provinces canadiennes à accorder le 
droit de vote aux femmes.  

En octobre 1916, T. Walter Scott a démissionné de son poste de premier 
ministre.  Son combat de plus en plus difficile contre la maladie mentale, 
ses divergences d’opinion implacables avec des protestants influents quant 
à la politique en matière d’éducation et des accusations de corruption 
gouvernementale l’ont incité à quitter la politique.  Il a pris sa retraite à 
Victoria, en Colombie-Britannique, où il a passé la majeure partie du reste 
de sa vie.  Il est mort à Guelph, en Ontario, le 23 mars 1938.  

Références photographiques
Photo officielle : 
SAB, R A2470
Photo non officielle : 
SAB, R-A6008
Photo du lieu de sépulture : 
Gracieusement fournie
par Stephen Olson, 
Cimetière Royal Oak 
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Né le 23 août 1876 à Norwich, en Ontario

Décédé le 22 juin 1970 à Regina, en Saskatchewan

Cimetière de Regina, Regina (Saskatchewan)

À titre de député, de premier ministre de la Saskatchewan et de juriste, 
William M. Martin a façonné de nombreuses institutions provinciales.  

William M. Martin est né le 23 août 1876, à Norwich, en Ontario, où il a 
aussi fait ses études primaires.  Il a étudié à l’Université de Toronto, où il a 
obtenu un diplôme en lettres classiques et un certificat en enseignement.  
En 1901, après avoir enseigné pendant deux ans en milieu rural en Ontario, 
il est retourné à Toronto, afin d’étudier le droit à la Osgoode Hall Law 
School ; il s’est établi à Regina en 1903, dans le but d’y pratiquer le droit.

Militant au sein du Parti libéral, William M. Martin a brigué les suffrages 
et a été élu à la Chambre des communes en 1908.  Il a représenté la 
circonscription de Regina pendant huit ans et s’est distingué en tant que 
défenseur influent des intérêts de la Saskatchewan.

En 1916, au moment où le gouvernement libéral provincial était aux prises 
avec de graves accusations de corruption et d’irrégularités, William  
M. Martin a été choisi pour succéder à T. Walter Scott, en partie parce qu’il 
n’était pas impliqué dans le scandale.

Le gouvernement du premier ministre Martin a introduit certaines réformes 
telles que la restriction de la vente de spiritueux, la révision du système 
judiciaire pour les jeunes, l’adoption de la loi visant l’éducation obligatoire 
pour les enfants de moins de 14 ans et l’établissement de l’anglais comme 
la seule langue d’enseignement.  La chute des prix des céréales après la 
Première Guerre mondiale a frappé les fermiers de la Saskatchewan et a 
entraîné une agitation politique considérable dans l’ensemble des Prairies.  
William M. Martin a essayé de désamorcer la crise, notamment en faisant 
la promotion de coopératives dirigées par des fermiers, mais ces efforts 
n’ont pas été suffisants, et les fermiers ont menacé de laisser tomber le 
Parti libéral provincial.  Ils avaient déjà abandonné le Parti libéral fédéral et 
avaient créé leur propre mouvement politique, appelé The Progressives (les 
Progressistes).  En 1922, après avoir critiqué le populaire Parti progressiste 
fédéral, qui regroupait la majorité, sinon l’ensemble de ses partisans 
provinciaux, William M. Martin a été contraint de démissionner, afin d’éviter 
l’éclatement de son parti, devenu fragile.   

William M. Martin a été nommé juge à la Cour d’appel de la Saskatchewan 
peu de temps après sa démission.  Il est devenu juge en chef de la 
Saskatchewan en 1941, poste qu’il a occupé pendant 20 ans.  Il est mort à 
Regina le 22 juin 1970.  

Références photographiques
Photo officielle :
SAB, R B4621
Photo non officielle : 
SAB, R B3730
Lieu de sépulture : 
M. Pedersen

Ouvrages à consulter
Regehr, Ted. 
William M.  Martin dans 
Saskatchewan Premiers of the 
Twentieth Century, publié sous la 
direction de Gordon L. Barnhart.   
Regina: Canadian Plains Research 
Center, 2004.
 

WILLIAM MELVILLE MARTIN

PREMIER MINISTRE 1916-1922



CHARLES AVERY DUNNING

PREMIER MINISTRE 1922-1926

Né le 31 juillet 1885 à Leicestershire, au Royaume-Uni

Décédé le 1er octobre 1958 à Montréal, au Québec

Cimetière Mont-Royal, Montréal (Québec)

Peu de personnes ont autant influé sur le développement de l’agro-
industrie de la Saskatchewan que Charles A. Dunning, qui a successivement 
été défenseur des droits des fermiers, premier ministre de la Saskatchewan 
et ministre du gouvernement fédéral.  

Né le 31 juillet 1885 à Leicestershire, en Angleterre, Charles A. Dunning 
a immigré au Canada avec très peu de biens et a exploité une ferme à 
proximité de Yorkton, en Saskatchewan.  Des difficultés économiques l’ont 
amené à participer au regroupement des fermiers; grâce à ses talents de 
politicien, il est rapidement devenu une étoile montante de la Saskatchewan 
Grain Growers’ Association (Association des producteurs de céréales de 
la Saskatchewan).  Il a milité en faveur de la création de coopératives 
spécialisées dans la manutention des grains dirigées par des fermiers et a 
contribué à la formation de la Saskatchewan Co-operative Elevator Company, 
dont il a été le premier directeur général.  En quatre ans, il a fait de 
cette coopérative la plus grande entreprise du monde spécialisée dans la 
manutention des grains.

À son entrée sur la scène politique en 1916, Charles A. Dunning a occupé 
le poste de trésorier provincial avant de devenir premier ministre en 1922.  
Au cours des quatre années de son mandat de premier ministre, Charles 
A. Dunning a lutté pour le rétablissement de la Commission canadienne du 
blé, a fait la promotion du développement du secteur des ressources de la 
province et a supervisé la création du Syndicat du blé de la Saskatchewan 
(Saskatchewan Wheat Pool).   

Charles A. Dunning s’est lancé par la suite en politique fédérale, et a été 
titulaire du ministère des Finances, de 1926 à 1930, puis de 1935 à 1939.  
Pendant la Seconde Guerre mondiale, il a présidé le Comité national de 
l’emprunt de guerre et a coordonné la vente des obligations de la Victoire 
dans l’ensemble du pays.  Il a aussi été nommé président du conseil de 
la société d’État Allied Supplies Ltd., qui produisait des munitions pour le 
Royaume-Uni.

Après la guerre, ses compétences en affaires lui ont valu d’être nommé 
administrateur de bon nombre des plus grandes entreprises du Canada.  
En 1940, il a été nommé chancelier de l’Université Queen’s.  Charles 
A. Dunning est mort à Montréal, le 1er octobre 1958, des suites de 
complications liées à une chirurgie rénale.   

Références photographiques
Photo officielle : 
SAB R A631(1)
Photo non officielle :
SAB R-B29
Lieu de sépulture : 
Photo gracieusement fournie par 
Danny Hum, 
Cimetière Mont-Royal
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JAMES GARFIELD GARDINER
PREMIER MINISTRE 1926-1929 ET 1934-1935

Né le 30 novembre 1883 à Farquhar, en Ontario

Décédé le 12 janvier 1962 à Lemberg, en Saskatchewan

Cimetière de Lemberg, Lemberg (Saskatchewan)

James G. Gardiner a été l’une des figures politiques de la Saskatchewan 
ayant eu la plus longue carrière politique.  Il a d’abord siégé à l’Assemblée 
législative de 1914 à 1935, puis à la Chambre des communes de 1935 à 
1958.  

Né le 30 novembre 1883 dans une ferme du sud de l’Ontario, James  
G. Gardiner s’est établi dans les Prairies en 1901 et y a travaillé comme 
ouvrier agricole.  Après avoir obtenu un diplôme de l’Université du 
Manitoba, il est devenu enseignant, puis fermier, après avoir acheté une 
ferme à proximité de Lemberg, en Saskatchewan.

James G. Gardiner est entré en politique et a été élu député provincial en 
1914; il a siégé à l’Assemblée législative à titre de simple député pendant 
huit ans avant d’être nommé ministre de la Voirie en 1922.  Au cours de 
cette période, il s’est avéré un organisateur politique de talent et est vite 
devenu un acteur important du Parti libéral provincial.  Il a accédé au poste 
de premier ministre au début de 1926, à la suite du départ de Charles 
A. Dunning.  Pendant son mandat, il a entrepris des négociations avec le 
gouvernement fédéral dans le but de transférer à la province les champs 
de compétences relatifs aux terres et aux ressources publiques.  Après 
les élections de 1929, les libéraux de Gardiner ont essayé de former un 
gouvernement minoritaire, mais ce dernier n’a gouverné que pendant 
quelques mois.  

À titre de chef de l’opposition officielle, James G. Gardiner a critiqué le 
gouvernement du premier ministre J.T.M. Anderson pour sa soi-disant 
incapacité à lutter contre la crise économique qui a frappé la Saskatchewan 
au cours des premières années de la dépression.  En juin 1934, James 
G. Gardiner et les libéraux ont été réélus avec une écrasante majorité.  
Toutefois, en novembre 1935, James G. Gardiner a démissionné de son 
poste de premier ministre provincial pour se joindre au gouvernement 
du premier ministre William Lyon Mackenzie King, à titre de ministre de 
l’Agriculture.  Il a occupé ce poste pendant 22 ans, devenant ainsi le ministre 
fédéral de l’histoire du pays à avoir dirigé le plus longtemps le même 
ministère.  Au cours des années 40, James G. Gardiner a lutté en faveur de 
la construction d’un barrage sur la rivière Saskatchewan Sud.  Ce barrage, 
destiné à fournir de l’énergie hydroélectrique et à irriguer des grandes 
superficies de terres agricoles qui en avaient bien besoin, a finalement été 
achevé en 1967 et a été baptisé barrage Gardiner.  

Après la défaite des libéraux fédéraux en 1957, James G. Gardiner 
s’est retrouvé dans l’opposition.  Il a perdu son siège à la Chambre des 
communes en 1958, après l’élection, avec une écrasante majorité des 
progressistes conservateurs du premier ministre John Diefenbaker.  John  
G. Gardiner s’est retiré de la scène politique et est retourné à Lemberg, où 
il a exploité une ferme jusqu’à sa mort, le 12 janvier 1962.

Références photographiques
Photo officielle : 
SAB R A632(2)
Photo non officielle :
SAB R A6030
Lieu de sépulture : 
B. Flaman
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JAMES THOMAS

MILTON ANDERSON
PREMIER MINISTRE 1929-1934

Né le 23 juillet 1878 à Fairbank, en Ontario

Décédé le 28 décembre 1946 à Saskatoon, en Saskatchewan

Cimetière Woodlawn, Saskatoon (Saskatchewan)

Occupant le poste de premier ministre au plus fort de la dépression, 
J.T.M. Anderson a dû affronter la pire crise économique de l’histoire de la 
Saskatchewan.  

J.T.M. Anderson est né le 23 juillet 1878 à Fairbank, en Ontario.
Après avoir terminé ses études secondaires à Toronto, il a trouvé du travail 
comme enseignant à Gimli, au Manitoba.  Il a commencé à s’intéresser à 
l’éducation des immigrants, a axé ses études de doctorat sur ce sujet et 
est devenu le grand spécialiste du Canada dans ce domaine.  Il est entré au 
service du ministère de l’Éducation de la Saskatchewan en 1911 et a par la 
suite été nommé directeur de l’éducation auprès des néo-Canadiens.  Son 
poste a été aboli en 1922; après la rétrogradation qui s’en est suivie, il s’est 
joint au Parti conservateur.  Il a été élu à l’Assemblée législative en 1925, 
après son élection à la tête du Parti conservateur.

Bien que les libéraux aient gagné les élections provinciales de 1929, 
comme ceux-ci étaient minoritaires, J.T.M. Anderson a convaincu les 
députés indépendants et ceux du Parti progressiste de coopérer avec les 
conservateurs.  Cette coalition a renversé le gouvernement du premier 
ministre James G. Gardiner à la suite d’une motion de confiance, quelques 
jours après le début de la première session; après la démission de  
J.G. Gardiner, J.T.M. Anderson a formé ce qu’on a appelé le gouvernement 
coopératif.

Une fois au pouvoir, le premier ministre Anderson s’est trouvé dans 
l’embarras à cause d’une foule de problèmes attribuables à la crise 
économique et à la sécheresse de plus en plus graves.  Même si, à cette 
époque, le principal défi du gouvernement était de maintenir la solvabilité 
de la province, compte tenu de la crise insurmontable qu’il devait affronter, 
J.T.M. Anderson a réussi à obtenir du gouvernement fédéral, en 1930, le 
transfert des compétences relatives aux terres et aux ressources publiques.  
Ce gain constitutionnel a mis fin au statut de deuxième ordre de la 
province, en accordant à cette dernière les mêmes droits que ceux dont 
les autres provinces bénéficiaient déjà.  J.T.M. Anderson a aussi créé une 
commission de la fonction publique, a restreint l’influence des organismes 
religieux au sein du système d’éducation et a créé en Saskatchewan, la 
première école pour les sourds.

Le gouvernement Anderson a toutefois subi une défaite écrasante en 1934; 
aucun de ses députés n’a été réélu.  J.T.M. Anderson a démissionné de 
son poste de chef du Parti conservateur en 1936 et est devenu directeur 
régional de la compagnie d’assurance-vie Crown Life Insurance.  En 1944, il a 
été nommé directeur de l’école des sourds, poste qu’il a occupé jusqu’à sa 
mort à Saskatoon, le 28 décembre 1946.  
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WILLIAM JOHN PATTERSON 
PREMIER MINISTRE 1935-1944

Né le 13 mai 1886 à Grenfell,  
 dans les Territoires du Nord-Ouest

Décédé le 10 juin 1976 à Regina, en Saskatchewan

Cimetière de Regina, Regina (Saskatchewan)

Premier premier ministre et premier lieutenant-gouverneur à être né en 
Saskatchewan, William J. Patterson a dirigé cette province au moment 
où elle était aux prises avec les deux plus grands défis de son histoire : la 
grande dépression et la Seconde Guerre mondiale.

Né le 13 mai 1886 à Grenfell, dans ce qui constituait alors les Territoires du 
Nord-Ouest, William J. Patterson était en grande partie autodidacte.  Il a 
commencé sa carrière à la Banque Dominion et a par la suite été nommé 
directeur du ministère des Téléphones et des Télégraphes (Department of 
Telephones and Telegraphs), où il a supervisé l’expansion rapide des 
services téléphoniques en milieu rural en Saskatchewan.  En 1916, William  
J. Patterson s’est enrôlé dans le régiment Canadian Light Horse.  Après avoir 
été blessé en France, il est revenu en Saskatchewan en 1919 et a créé une 
entreprise d’assurance à Windthorst.

William J. Patterson a brigué les suffrages pour le Parti libéral et a été 
élu député pour la première fois en 1921; il a remporté le siège de la 
circonscription de Pipestone.  Il a été nommé trésorier provincial et 
ministre des Téléphones et des Télégraphes en 1926.  Après la défaite du 
gouvernement libéral aux élections de 1929, il a siégé dans l’opposition 
pendant un mandat.  Lorsque les libéraux ont repris le pouvoir en 1934, il a 
de nouveau été nommé trésorier provincial.  

À la suite du départ du premier ministre James Gardiner en 1935, William  
J. Patterson est devenu premier ministre et a hérité d’une province en proie 
à une crise financière.  La province frôlait la faillite à cause de l’effondrement 
total de l’agriculture; le gouvernement Patterson a lutté pour maintenir la 
solvabilité de la Saskatchewan, tout en soutenant les chômeurs.  

En 1939, la situation a radicalement changé avec le début de la Seconde 
Guerre mondiale.  Se rappelant les problèmes vécus dans les années 30, 
William J. Patterson a continué de chercher des moyens d’éviter d’autres 
dépressions.  Appuyant fortement la Commission Rowell-Sirois, qui prônait 
la présence d’un État plus interventionniste, il a pressé le gouvernement 
fédéral d’élaborer et de soutenir des normes fédérales minimales en 
matière de services gouvernementaux dans l’ensemble du pays.  

Bien que son gouvernement ait été défait en 1944, William J. Patterson a 
continué de siéger à l’Assemblée législative jusqu’en 1949; il a par la suite 
été nommé au Conseil fédéral des commissaires des transports du Canada.  
Il est devenu lieutenant-gouverneur de la Saskatchewan en 1951, poste qu’il 
a occupé jusqu’en 1958.  Il est mort à Regina le 10 juin 1976.  
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THOMAS CLEMENT DOUGLAS

PREMIER MINISTRE 1944-1961

Né le 20 octobre 1904 à Falkirk, au Royaume-Uni

Mort le 24 février 1986 à Ottawa, en Ontario

Cimetière Beechwood, Ottawa (Ontario)

Tommy C. Douglas est peut-être le politicien de la Saskatchewan le plus 
connu; il est passé à l’histoire pour avoir créé le régime d’assurance-maladie 
et pour avoir dirigé le premier gouvernement social-démocrate du Canada.  

Né le 20 octobre 1904, à Falkirk, en Écosse, Tommy C. Douglas est arrivé 
au Canada en 1910.  Sa famille s’est établie à Winnipeg, qui était alors le 
cœur du mouvement de réforme sociale du Canada. Tommy C. Douglas a 
décidé très tôt de consacrer sa vie à la réforme sociale.  Après des études 
poussées en sciences sociales, il est devenu pasteur baptiste; en 1929, il a 
déménagé en Saskatchewan afin de travailler comme pasteur de l’église 
baptiste Cavary, à Weyburn.

Tommy C. Douglas a commencé à participer activement à la vie politique; 
il s’est joint au Parti travailliste indépendant nouvellement formé, l’ancêtre 
de la Fédération du commonwealth coopératif (FCC).  Il a été élu à la 
Chambre des communes en 1935, où il s’est distingué grâce à ses talents 
d’orateur.  Il a quitté la scène politique fédérale pour diriger l’aile provinciale 
de la Fédération du commonwealth coopératif (CCF), qui a remporté une 
victoire décisive aux élections tenues en Saskatchewan en 1944.

Occupant le poste de premier ministre au cours des 17 années qui ont 
suivi, Tommy C. Douglas a considérablement transformé le gouvernement, 

à l’échelle provinciale et nationale.  Sous sa direction, la Saskatchewan a 
réformé le droit du travail et le système d’éducation, a milité en faveur 
du développement de l’industrie pétrolière et a électrifié l’ensemble de la 
province.  Toutefois, sa réalisation la plus durable a été la réforme graduelle 
du système médical, qui a entraîné la création du régime d’assurance-
maladie universel du Canada. 

Tommy C. Douglas est l’instigateur de la loi visant la création du régime 
d’assurance-maladie en Saskatchewan en 1961.  Il a démissionné de son 
poste de premier ministre avant l’édiction de cette loi et a fait un retour 
sur la scène politique fédérale pour assumer la direction du Nouveau Parti 
démocratique (NPD), qui venait d’être formé.  Il a dirigé cette formation 
politique jusqu’en 1971 et a siégé à la Chambre des communes jusqu’en 
1979.  Il a pris sa retraite à Ottawa, où il est mort le 24 février 1986.
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WOODROW STANLEY LLOYD

PREMIER MINISTRE 1961-1964

Né le 16 juillet 1913 à Webb, en Saskatchewan

Décédé le 7 avril 1972 à Séoul, en Corée du Sud

Monument commémoratif : Parc Wascana,
 Regina, (Saskatchewan)

Pendant le quart de siècle qu’il a passé sur la scène politique provinciale, 
Woodrow S. Lloyd a réformé bon nombre des structures économiques et 
sociales de la province; ce faisant, il a amélioré la qualité de vie de la classe 
moyenne de la Saskatchewan.  

Né le 16 juillet 1913 dans une ferme à proximité de Webb, en 
Saskatchewan, Woodrow S. Lloyd a obtenu un diplôme d’enseignant; 
il a enseigné pendant plusieurs années dans le centre-ouest de la 
Saskatchewan.  Au cours des années 30, inspiré par les grands principes 
économiques et féru de justice sociale, Woodrow S. Lloyd a commencé 
à militer au sein de la Fédération du commonwealth coopératif (CCF) 
et du syndicat qui est aujourd’hui connu sous le nom de Fédération des 
enseignants et des enseignantes de la Saskatchewan.  

T.C. Douglas l’a invité à briguer les suffrages pour le CCF dans la 
circonscription de Biggar, aux élections provinciales de 1944.  Après avoir 
été élu député et nommé ministre de l’Éducation, poste qu’il a occupé 
pendant 16 ans, Woodrow S. Lloyd a entrepris une réforme du système 
d’éducation de la province.  Afin d’offrir des chances égales et similaires 
à tous les enfants de la Saskatchewan, il a fusionné les nombreux districts 
scolaires de la province; il a institué un programme détaillé pour l’ensemble 
de la Saskatchewan et a élargi la formation des enseignants.  

En 1961, Woodrow S. Lloyd a succédé à T.C. Douglas au poste de premier 
ministre après que ce dernier eut quitté la scène politique provinciale.  Il 
s’est rapidement trouvé au cœur du débat public entourant le nouveau 
projet de loi sur l’assurance-maladie (ou régime d’assurance-maladie).  Aux 
prises avec des manifestations publiques importantes, qui ont par la suite 
été suivies d’une grève implacable des médecins de la province, Woodrow 
S. Lloyd a réagi avec une détermination inébranlable.  Son attitude a porté 
ses fruits, car la grève des médecins s’est réglée en juillet 1962, ouvrant ainsi 
la voie à la création du premier régime d’assurance-maladie du Canada.

Woodrow S. Lloyd est devenu chef de l’opposition après la défaite de 
son gouvernement aux élections de 1964 et a occupé ce poste jusqu’en 
1970.  Après s’être retiré de la scène politique provinciale en 1971, il est 
devenu représentant résident du Programme des Nations Unies pour le 
développement à Séoul, en Corée du Sud.  Toutefois, à peine quelques 
mois après son entrée en fonction, il est mort subitement le 7 avril 1972.  
Il a été incinéré, et ses cendres ont été enterrées sous le monument 
commémoratif qui a été érigé au parc Wascana.
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WILBERT ROSS THATCHER

PREMIER MINISTRE 1964-1971

Né le 24 mai 1917 à Neville, en Saskatchewan

Décédé le 22 juillet 1971 à Regina, en Saskatchewan

Cimetière Rosedale, Moose Jaw (Saskatchewan)
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Défenseur de la libre entreprise, W. Ross Thatcher est devenu premier 
ministre de la Saskatchewan en 1964, mettant ainsi fin à 20 ans de 
gouvernement dirigé par la Fédération du commonwealth coopératif (CCF) 
en Saskatchewan.  

Né le 24 mai 1917 à Neville, en Saskatchewan, W. Ross Thatcher a grandi 
à Moose Jaw.  Après ses études à l’Université Queen’s, il a travaillé comme 
adjoint au vice-président de la société Canada Packers à Toronto.  À la 
fin des années 30, il est retourné à Moose Jaw, afin de travailler dans la 
quincaillerie familiale.  

Il a commencé à faire de la politique et a été élu au conseil municipal 
de Moose Jaw en 1942.  Après un mandat de deux ans, il s’est lancé 
en politique fédérale et a été élu en 1945 à titre de député du CCF, 
représentant la circonscription de Moose Jaw.  Il a siégé à la Chambre des 
communes pendant presque 10 ans; toutefois, au début des années 50, il 
est devenu de plus en plus critique des politiques du CCF.  Il a quitté ce 
parti en 1955 à cause de différends sur la politique en matière de fiscalité 
des entreprises et s’est joint au caucus libéral en 1956.  Après avoir été 
battu aux élections fédérales de 1957, W. Ross Thatcher a fait le saut 
en politique provinciale et, en 1959, a été élu chef du Parti libéral de la 
Saskatchewan, qui traversait depuis longtemps une période difficile. 

W. Ross Thatcher a redonné vie au Parti libéral.  Orateur flamboyant et 
farouche adversaire de la CCF, il mené les libéraux à une deuxième place 

respectable aux élections provinciales de 1960.  Son poste de chef de 
l’opposition lui a valu d’être le point de mire sur la scène nationale pendant 
le conflit lié au régime d’assurance-maladie, en 1961; il a en effet dirigé la 
campagne menée contre ce régime controversé.

En 1964, le Parti libéral, dirigé par W. Ross Thatcher, a battu le 
gouvernement du premier ministre Woodrow S. Lloyd.  Convaincu que les 
politiques de la CCF avaient étouffé l’entreprise privée, W. Ross Thatcher 
a concentré ses activités pour faire de la Saskatchewan une province 
ouverte aux monde des affaires.  Sous sa direction, le gouvernement a 
coupé dans les dépenses, a privatisé plusieurs sociétés d’État et a encouragé 
le développement, par l’entreprise privée, des industries de la potasse et 
de la foresterie.  Le gouvernement de W. Ross Thatcher a maintenu son 
approche prudente en matière de fiscalité, après avoir été réélu en 1967.  
Toutefois, les mesures de compression des coûts de plus en plus radicales, 
particulièrement dans les secteurs de l’éducation et de la santé, combinées 
à la controverse liée aux frais d’utilisation des soins hospitaliers, sont 
devenues très impopulaires.   

Le gouvernement libéral a perdu les élections provinciales de juin 1971, et 
W. Ross Thatcher a démissionné peu après de son poste de chef du parti.  
Trois semaines plus tard, le 22 juillet 1971, il est mort subitement chez lui, à 
Regina.
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